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LE CANADA
Prix dee Annopce*Prix de l’Abonnement

Payable d’avance, par an ........
«'arable durant l'année...............
! dition hebdomadaire, par an....

(lm ariablement payable 
On peut aussi s’abonner pour six mois ou pour 

trois mois.

Première insertion, par ligne............
Autres insertions, par ligne, tous le*

“ 8 fois pars •> rv
«i,t‘

83.00 
. 4.00 
..1.00

.. t 0*11* 
.. «*,<•

d’avance•) “ 2 
“ 1

A long terme, conditions spéciale*

AU CLERGEPoudres de Condition d'ÂleiaiéiLe plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L’AS T II 
ME, LA BRONCHITE, L’EXTINLTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d’épi- 
nette rouge (goilt délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su
périeure à n'<mporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.
Tout 

monde 
ent en 
parler

I.K T.AC SAI.lt

Le Grand Lac Salé de l’Utah 
est une des curiosités de l’Amé
rique Quatre barils de ses 
eaux donnent, après évapora
tion, près d’un baril de sel.Bien 
qu’il ait été découvert depuis 
1870 on a pu jusqu’ici trouver 
une voie d’issue et de commu
nication. Quatre ou cinq cours 
d’eau se jettent dans ce lac sans 
qu’il perde en rien ses proprié
tés salines, et ce fait semble in
diquer 1‘existence d’un fond de 
matières salines sur lequel ils re
posent ses eaux et qui lui imprè 
gne sa salure Bien que ce lac 
pent n’être que le reste d’une 
immense mer qui l’avoisine, le 
fait que ses eaux continuent à 
être salées, malgré la quantité 
d’eau douce qui s’y ajoute sans 
cesse, laisse tout naturellement 
penser que l’idée émise de l’ex
istence d’un 
plus probable. Depuis nombre 
d’années le lac montait graduel
lement, mais en 1879 il a baissé 
de deux ou trois pieds—circons
tance extraordinaire—grâce à la 
température exceptionnelle de 
l’été.

On ne trouve aucun poisson 
dans ce lac mais sa surface est 
couverte de myriades de petites 
mouches, 
eâux sst telle qu’il est difficile 
de s’y noyer ou même s’y plon
ger. La longueur du Lac Salé 
est de quatre-vingt cinq milles 
et sa largeur de quarante-cinq 
milles, o’est-à-dire quarante trois 
milles plus long et trente-cinq 
milles plus larges que la Mer 
Morte.

nieux dans le fourreau ; oh trou
ve de ces épées à la lame égale, 
longue do 80 centimètres, dans 
certains cabinets de physique 
d’amate rs. Mais ce sont là de 
simples artifices assez grossiers 
qui ne tromperaient pas 1

0TTAW1 PLATING WORKSnom,«n i*omt le# kounons

ET AUTRES

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES,
PA TBNES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX.

OSTENSOIRS,
BURETTES. 

ENCENSOIRS . 
CHANDELIERS,

UKDKClltES CELEBRIS
POOR LES

Chevaux es spec-
tateurs placés à quelques mètres 
de distance de l’opérateur.

Les véritables avaleurs de sa
bres avalent réellement la lame 
il faut habituer l’arrière-bouche 
et l’estomac à cet exercice par
ticulier ; les organes se prêtent 
peu à peu à cette accoutumance; 
absolument comme le malade 
dans l’arrière gorge duquel on 
introduit une sonde que l’on 
fût descendre ensuite jusqu’à 
l’estomac. La sensation est pé
nible les premiers jours ; puis 
peu à peu la lame descend jus
qu’à la tunique stomacale.

La lame porte à l’extrémité 
une petite boulette de guitta- 
percha pour que la pointe ne 
blesse pas l’estomac, cependant 
tous les avaleurs ne prennent 
pas cette précaution et avalent 
la lame telle quelle. Nous 
connaissons un avaleur qui fait 
toucher du doigt au pub.ic la 
saillie que fait au-dessus du ster
num la pointe du sabre intro
duite dans l’estomac.

D’autres opérateurs enfin ont 
recours à un tube conducteur 
qu’ils ingurgitent préalablement 
Cette gaine a 46 à 50 centimè
tres de longueur, 25 millimètres 
de largeur ; elle est faite en mé
tal très mince On peut enfon
cer les différentes lames avéc 
plus de sécui ité, la gaine proté
geant l’arrière-bouche et l’œso
phage,

En fait, une lame de sabre 
ainsi introduite traverse l’ouver
ture cardiaque et pénètre jus
qu’à l'entré duqryloie.

La bouche, l’œsophage et l’es
tomac ne se trouvent pas dans 
la même direction rectilligne, la 
tête de l’opérateur doit se re
dresser, puis l’estomac se défend.

agent a Ottawa :—C. NTKATTON. 

oins des ruts Dalhousit tl Saint-Patrie*
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
*. lires dans tout le Canada pour leui 

efficacité ie s*; trouvent que chez M. (. 
STRATTON, le mets donc le public e 
garde contre les untrolaço ts.

Et autres ornements d’autels.
Calices H Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
Jamais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto
rantes et 
t o niqu e st 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
empératu- 

rc contien 
une grande 
îuanli l é 
le la meil

leure gom
me en solu
tion com
plète.

T. ALEXANDER
èls 0 Nov !882 ta

J. F. G ARROW,épi)
des

Sl^lna
170, RUE &PARK8

Ottawa, 29 janvier 1883.
dans l e s 
cas de ma
ladies des 
poumons.

la.

Mile J. B. Bertrand,
OUVRIRA,

LUNDI, 15 COCHANT,
UH DE FEDles

tins en
voient ré
gulière
ment leurs 
patient s 
pris de

82—ARRANGEMENTS D'HIVER—M

A partir de LUNDI, le 4 DECEMÎ HE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis..........
Arrive-* à la Rivière du Loup ,....12 55 p. m,

Trois Pistoles...........  2 05 p m.
RimousUi.................... 3.49 p. m.
(Jampbelltonw.......... 8 35 p. m.
Da’.housie.................... 9 15 p. m.
Bathurst........... ........11.17 p. m
Newcastle............ I L52 p m
Moncton...................... 4.00 a. m.
Saint Jean....... ........... 7.30 a. m.
Halifax...... ..............12.45 a. m.

Le train 86 racct.rd-• à “la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Gra-d- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
tendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant ù 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
IYotc à 9.23 p. in. restent à Campbell ton 
le dimanche,

Le char Pul man qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend è 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement con
cernant le iret et les passeg- rs, s’adresser à 

R.C W. MacGUAIG, 
Agent.

fond de sel est la
UNE

ECOLE PRIVÉE,8.10 a. m

Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,
COIN DIS BUES DE

du
et leur 
prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pmette

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
qdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec 
Prix 25 cts. et 50 cls. la bouteile.

do
do

L’EGLISE ET CUMBERLAND.do
do

Elle enseignera le FRANÇAIS et V AN
GLAIS et tiendra aussi une

do
do
do ECOLE DU SOIR.do

Ottawa, 11 Oct 1883. La nature de ses

JOS. SENEGAL
Entrepreneur de Pompes Funèbres

tables.
Les mots “ Sirop de gomme d'épmelle 

rouge de Gray ** constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

IéT 267 et 261 -» 
RUE D A LHOUSIE, 

OTTAWA,
A l'établissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.

KERRY WATSON Sc CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

Le seul établissement de ce genre 
da :s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

•Ûf* On peut smdrt sser chez M. 
Senécal la mit comme le jour.

EES AVALEURS RE SA: 
BRKSnov. 1882 6m

il

IChacun a vu dans les fêtes fo
raines, opérer les avaleurs de sa
bres et autres instruments tran
chants et perçants ; sabres de 
cavalerie, épées, yatagans, bay 
onnettes triangulaires de l’an
cien fusil de munition, munies sa courbure disparaît et la lame 
du fusil, — qni, par exemple, passe jusqu’à le petit cul-de- 
lui ne s’avale point,—voire de 
simples cannes demandées aux 
spectateurs.

On n’a cependant encore ja
mais vu avaler des parapluies.
On connaît également le boni
ment de l’opérateur avant qu’il ' 
n’ingurgite le petit verre de dur 
destiné, paraît-il, à faciliter l’ab
sorption.

Et le badaud qui a donné ses
10 ou 50 centimes pour assister 
à ce spectacle magnifique de 
s’estomirer bouche béante, com
me s’il se préparait lui même à 
engouffrer tons ces engins, au 
moins encombrants; dans son 
œsophage. Ah ! c’est |qu’il ne 
connaît pas le truc le badaud, 
le truc, ou plutôt les truc, car
11 en existe plusieurs qui per
mettent an premier venu d’ava
ler un sabre, les voici :

Il s’agit, d’abord, raconte M. 
de Parville, qni semble avoir 
approfondi ces mystères, d’opé
rer à distance. On plonge les 
sabres dans un tube descendant 
le long du cou et de la poitrine 
eous le vêtement, dont l’ouver
ture, disposée près de la bouche, 
est dissimulée à l’aide d’une 
fausse barbe. Ailleurs, la lame 
rentre par un dispositif ingé-

MACHINES A COUDRj. I). PUTTINGER,
Surintendant général. 

Ottawa, 19 Dec 1882 la
Le plus grand assortiment de Machin*-, 

à Coudre des

MEILLEURES I A ilRUEt
et aux conditions les j lus fa îles, comprt
nant (pour n*age o 
Royal, WlItton, Stvwail. We«*l, 

ser, New Slew;» 11, tille, 
Wlieeler el Wiluoii.

(Machines à Coudre pour fabrique) 
Wanzer l> et F.

Singei de Wilson No. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le til ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e 
fabricants de chaussure?.

LA

UNIS (IKK ETONNANTEVtiin sac.
Une lame de sabre a jusqu’à 60 
à 60 cintimètres de longueur. 
On ne conçoit pas tout d’abord, 
corn tient l’opérateur ; eut en
gloutir la lame en son entier ; 
la dimension des organes traver
sés permet cependant d’enfoncer 
la lane entière. En effet, la bou
che et le pharynx ont générale
ment de 10 à 12 centimètres ; 
l’œsophage, de 25 à 28 ; l’esto
mac distendu, de 20 à 22, an to
tal, de 55 à 62 centimètres de 
profondeur.

Après les avaleurs de sabres, 
viennent les avaleurs dv cailloux. 
Certains acrobates en avalent 
ainsi j jdsqu’à 5 ou 6, et parfois 
de plus gros qu’un œuf de pou
le. Une simple contraction de 
l’estomac suffit pour les leur 
faire rendre. Nous ne conseil
lons cependant à aucun de nos 
lecteurs d'employer ce moyen 
contre la gastralgie, si par mal
heur ils en étaient affectés.

En somme, il semble que ce 
qu’il y ait encore de pins ma1- 
sain à avaler, volontairement 
ou non, ce soient les ustensiles 
manducatoires habituels,, té
moins les longues souffrances de 
l’homme à la fourchette, et celles 
de ce malheureux Géniscain,

gué, déclare avoir perdu complô- 
hevelure il y h deux ans. Pen

dant « es d< ux ans, j’ai essayé tous les remè
des possibles, mais sans succès. En voyant 
l’annonce de la “Valeria” dans la “Miner
ve,” j'eus ia curiosité de m’en servir

J^cn achetai une boite chez MM. Lavio-> 
lette ît N 3lson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame*. C’ est M. Laviolette lui môme qui 
me 1 a veu-lue, et il pourra attester que j'é
tais fllors-.il y a environ six mois*—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boite et elle a suffi à me rendre ma cheve
lure d’autiefois, un peu plus claire cepen
dant, l s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui mp connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

Je puis gardien de la barrière de la Côte 
Saint An Mine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester \ tous ceux qui voudront se ren
seigner. Jo donne ce certificat de mon 
propic mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’auteur de cette merveil
leuse découverte.

Je, sous» 
te me ut la <

1

POMMADE

R. W. MARTI ' sins m36. Rue Rideau.
10 Seul. 1883 la

Philbert et kcliambauit, Contre la chute des cheveux et 
Calvitie.PEINTRES, J 4 PTSS1ERS 

ET DÉCORA «EÜRS,
No- 117, Rue St-André,

OTTAWA.
Ouvrages de toute sorte laits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitée 
16 Juin 1883 a

PIERRE DAME.

Brevetée à Ottawa et à Washington Montréal, 23 Juillet 1883.

i ©te de la ( ont dération.

$1.00 LA BOITE Ceux oui désirent louer des effets pour ce 
our là a rentrepôt de meubles VARIETY 

HALL, voudront bien donner leurs com
mandes lu pins tôt possible. Je puis four
nir dus couteaux, des fourchettes et des

it
A. PHILIPPE B. PANBT, L. B.

cuillères, d-r la vaisselle, des verres, des 
poêles, des chaises, des tables, et aussi 
tables 1. «nies et rhaises de camp pour les 
piqnes-ni :u s.

Solliciteur, Procureur, Notaire, ele
BUKSÂU:

Culte préparation est devenue l. 
propriété du tNSSSSrrMtt

ouvertej :&.v ideux heure»1 de Vaprès-midi 
lundi, le •«;. de la fête de la confédération

532 €i 534. BUE SUSSEX,
J. BOYDEN.

Coin lies flues AIDEAU ET SUSSEX, Hair Renewer Company
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883.

dont le bureau principal est a 
Ottawa.la Ottawa, 7 décembre «882. la
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Ottawa et HuH, 8 Novembre 18835e année No. 260

JOURNAL QUOTIDIEN

BUREAU: No. 524, RUE SUSSEX.
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